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C'EN est terminé 
du calvaire pour 
les habitants de 

"Ognagna", à Damas, dans 
le 5e arrondissement de 
Libreville. La route qui 
dessert leur quartier a été 
restaurée. Aussi, après des 
années de poussière et de 
gadoue, place maintenant 
au billard roulant. Les tra-
vaux réalisés par CI-TP 

(Consortium international 
des travaux publics), une 
PME spécialisée dans le 
BTP, auront consisté, sur 
un linéaire de 350m pour 
7,5m de largeur complè-
tement cabossé, à excaver 
sur un mètre toute la boue 
qui l'encombrait. Étape 
suivante, le remblai avec 
la terre. Un compactage 
ainsi qu'un profil type 

fait de latérite sur 30 cm, 
avec 15 cm de concassé, 
ont précédé l'enrobé ou 
bitume. La durée de la 
route d'"Ognagna" ainsi 
construite est estimée à 
plus de 40 ans. "Sauf pré-
judice, impact ou autres 
aléas", assure Ba Amadou 

Tidiane, directeur tech-
nique de CI-TP.
Reste désormais à procé-
der à la signalisation hori-
zontale et autres ralentis-
seurs, de sorte à sécuriser 
les usagers. D'autant que la 
circulation est désormais 
très fluide sur cette voie.

De quoi combler les ha-
bitants d'"Ognagna", qui 
attendaient ce moment 
depuis belle lurette. Ju-
lien Rachad, riverain établi 
en bordure de route, est 
ravi. Il envisage même de 
peindre sa façade sous peu. 
''J'habite Ognagna depuis 

les années 90. J'attendais 
donc cette réfection depuis 
longtemps. Enfin nous y 
sommes, finis les nids-de-
poule. Je pourrais enfin 
ouvrir mes fenêtres, sans 
craindre les émanations de 
poussière. Ça fait plaisir'', 
a-t-il confié.

"Route Ognagna" à Damas : 
les travaux livrés !

Styve Claudel ONDO MINKO
Libreville/Gabon

Le chantier de la «Route Ognagna» déjà livré. 
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OUVERT le 16 sep-
tembre dernier 
par le directeur 

provincial du Commerce 
de l’Estuaire, Michel Mve 
Ondo, le séminaire de ren-
forcement des capacités 
des agents de terrain de 
cette administration a pris 
fin deux jours après. Sous 
la présidence du directeur 
général du Commerce, 
Jean-François Yanda. Sa-
tisfait de l'initiative de la 
DPCE, le DG du Com-
merce a indiqué, qu’il sou-
haite voir cette dynamique 
se pérenniser. Car, pour 
lui, il est toujours impor-
tant d’avoir des agents bien 
formés, des agents qui maî-
trisent leurs droits mais 
aussi leurs obligations. 
"Lorsque vous allez sur le 
terrain, il y a des attitudes 

à adopter vis-à-vis de l’opé-
rateur économique, qui est 
avant tout un partenaire. 
Même si ce dernier est en 
infraction, il faut d’abord 
le sensibiliser, privilégier 
la pédagogie avant la sanc-
tion. Maintenant que vous 
êtes outillés, il faut désor-
mais mettre en pratique 
tout ce que vous avez ap-
pris durant ces trois jours", 
a recommandé Jean-Fran-
çois Yanda. Non sans rap-
peler le souhait du ministre 
du Commerce, Hugues 
Mbadinga Madiya, de voir 
la compétence et le pro-
fessionnalisme bouter les 
pratiques peu orthodoxes.

DPCE : les agents 
désormais plus aptes

Abel EYEGHE EKORE
Libreville/Gabon

Les participants désormais 
dotés des instruments 
juridiques adéquats.
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